[bookmark: _GoBack]1) Transformez les phrases suivantes de manière à obtenir une proposition principale et une proposition subordonnée de condition : 
1. Avec un peu de chance, il aurait réussi. 2- En cas de danger, prévenez la police. 3- À sa place, je ne me fierais pas à cet inconnu. 4- À rester ici nous allons nous ennuyer à mort. 5- En utilisant de l’engrais, tu augmenterais le rendement de tes champs. 6- Bien traité, ce cheval gagnera toutes les courses. 7- Sans son aide, je ne m’en serais jamais sorti. 8- Avec des parents comme les miens, il n’aurait pas eu autant de liberté. 9- Il me l’aurait gentiment demandé, je l’aurais fait. 10- En cultivant l’esprit de tolérance, on ferait reculer la violence. 11- Qu’on lui en fasse la demande, il acceptera d’entraîner l’équipe. 12- Donne du sable à ce magicien, il le transforme en poudre d’or. 
2) Mettez le verbe entre parenthèses au temps et au mode qui conviennent. 
1- Si nous n’avions pas eu cette panne, nous (arriver) à l’heure. 2- Tu (pouvoir) emporter le livre si tu promets d’en prendre soin. 3- Si tu avais été un peu attentif, tu (éviter) ces fautes. 4- Si mon père me surprenait ici, il me (punir) sévèrement.  5- Si je (vendre) à ce prix, je n’aurai pas de bénéfice. 6- Si mon père ne venait pas, qui me (donner) de l’argent pour acheter un billet ? 7- S’il n’avait pas plu, le match (pouvoir) se jouer. 8- Les déplacements seraient plus aisés si on (construire) des pistes ici. 9- Si vous (venir) plus tôt, j’aurais pu vous préparer un déjeuner. 10- Tout le quartier aurait brûlé si les gens ne (réagir) pas à temps. 11- Si je (savoir), je ne serais pas venu. 12- Si vous (s’entraîner) régulièrement, vous réussirez votre examen. 
3) Remplacez la conjonction « si » par une autre conjonction ou locution conjonctive - attention a la concordance des temps. 
1- Si l’homme pouvait vivre mille ans, il serait heureux. 2- S’il le veut bien, je l’accompagnerai au marché. 3- Il améliorera ses résultats s’il fait des efforts. 4- Si les hommes n’étaient pas allés sur la lune, je l’aurais fait. 5- S’il n’y avait le racisme et les inégalités, la terre serait un paradis. 
4) Transformez les phrases suivantes de manière à obtenir une proposition principale et une proposition subordonnée d’opposition. 
1- Malgré sa jeunesse, il a le sens des responsabilités. 2- En dépit de son échec, il est encore souriant. 3- Il fait très chaud, pourtant il porte un lourd manteau. 4- Mon grand-père a beau être édenté, il raffole de viande. 5- Cet élève est fort intelligent or il ne fait jamais partie des mieux classés. 6- Malgré la pluie incessante il est parti en bicyclette. 7- Malgré sa robustesse apparente, elle est très fragile. 
5) Complétez les phrases suivantes par « quelque », « quel que », « quoique » « quoi que » 
1- ……. soit mon désir de lui plaire, je lui dirai la vérité. 2- ……. tu fasses tu ne peux plus gagner cette partie. 3- ……. la partie paraisse perdue, ils joueront jusqu’au bout. 4- ……. puisse être son impatience, il devra attendre son tour. 5- ……. soient les récoltes, elles ne suffiront pas. 6- Il sourit toujours, ……. soit son humeur. 7- ……. il dise, on ne le croira pas. 8- ……. il dise la vérité, personne ne le croit. 9- Il ne se plaignait jamais, …… sa vie soit misérable. 
 6) Distinguez parmi les subordonnées compléments circonstanciels de condition celles qui expriment: Io la supposition pure et simple; 2° le potentiel; 3° l'irréel.
1. Si tu as une minute, peux-tu ni aider à accrocher ce cadre?  — 2. Si j’en avais les moyens, j'achèterais un palais vénitien. — 3- Si tu achètes le tissu, je te coudrai des rideaux,  — 4. Si mon chien parlait, que de choses il me dirait,  — 5. Si quelqu'un te demandait de laide, la lui refuserais-tu ? — 6. Si la lune s'alliait au soleil, ce serait le mariage de l'eau et du feu. — 7- Si notre ouïe était mille fois plus fine quelle n'est, que de sons imperceptibles elle capterait! 
7) Mettez au mode et au temps convenables les verbes en italique.
a) 1. Si l'air (être) moins pollué, on respirerait mieux. — 2. À moins qu'il ne (pleuvoir) demain, nous irons pique-niquer en forêt. — 3- Pour peu que vous (savoir) bien les préparer, les sardines sont des poissons délicieux. — 4. Le sport vous sera très profitable sous condition qu'il vous (être) bien adapté. — 5- Au cas où la phrase vous paraîtrait incorrecte, n'hésitez pas à me le dire.
b) 1. Je mets en fait que si tous les hommes (savoir) ce qu'ils disent les uns des autres, il n'y aurait pas quatre amis dans le monde. (B. Pascal) — 2. Si vous (reculer) quatre pas et que vous creusiez, vous trouverez un trésor. (J. de La Fontaine) — 3- On leur avait donné à chacun une pièce d'or, sous la condition qu'ils (aller) camper à Sicca. (G. Flaubert) — 4. Demande aux forêts et aux pierres ce qu'elles diraient si elles (pouvoir) parler. (A. de Musset) — 5. Ce second cheval devait servir de remonte en cas qu'il (arriver) quelque accident aux chevaux des voyageurs. (R. de Chateaubriand)

8)  Mettez au mode convenable les verbes en italique.
a) 1. Quelques sacrifices que (pouvoir, prés) exiger de vous ce régime alimentaire, observez-le à la lettre. — 2. Tout insouciant qu'il (être, passé), il avait pensé à prendre une assurance vie. — 3- Quand bien même tu me (fournir, prés) des preuves de sa culpabilité, je ne te croirais pas. — 4. Quoi que vous (faire, prés), faites-le avec cœur. — 5- Encore qu'on (pouvoir, prés) préférer la beauté du printemps, on ne saurait rester insensible au charme apaisant de l'automne.
b) 1. Pour grands que (être, prés) les rois, ils sont ce que nous sommes. (P. Corneille) — 2. Tout bavard qu'il (être, passé), Lesprat ne parlait pas de ses projets avant d'être certain de leur réussite. (É. Henriot) — 3- Quoiqu'il (faire, imparf) froid et qu'il y eût même encore de la neige, la terre commençait à végéter. (J.-J. Rousseau) — 4. Alors que ses camarades (savourer, imparf) les merveilleuses rillettes fournies par les familles, le petit Balzac mangeait son pain sec. (A. Maurois) — 5- Je me souviens qu'il avait coutume d'appeler ma mère: maman, bien qu'il ne (être, imparf) pas son fils. (J. Green)

9) Dans les extraits suivants, soulignez les subordonnées de concession ou d’opposition.
a) Iriook s’approcha, tenta d’aider Agaguk, mais il lui jeta un ordre brutal, enragé, et la femme recula. Il mit une demi-heure à vaincre. Et soudain, sans qu’il l’eût prévu, la corde devint lâche. L’instant d’une seconde, une grande angoisse l’assaillit. (Yves Thériault)
b) Bien qu’il fût en santé parfaite, il se droguait à force, en vue des maux futurs. Il absorbait pêlemêle tous les échantillons que lui faisaient tenir, selon l’usage, les maisons de produits chimiques. Et s’il n’en est pas mort vingt fois, c’est je pense, que tous ces poisons s’annulaient l’un l’autre dans son bon estomac. (Georges Duhamel)
c) Quoique vous soyez belle, et que vos talents ajoutent à votre beauté ; quoiqu’on vous loue du matin au soir, et que par toutes ces raisons vous soyez en droit de n’avoir pas le sens commun, cependant vous avez l’esprit très sage et le goût très fin. (Voltaire)
d) Je voyais déjà ma mère mourir de mortification, elle qui se vantait partout de mes succès en classe. [Les Frères de l’Instruction chrétienne] prétendirent que j’avais une mauvaise influence sur les autres élèves alors que je ne parlais qu’à Réal Bastien que je connaissais depuis six ans. (Adapté de Michel Tremblay)

1) Établissez le rapport de comparaison entre les deux phrases syntaxiques suivantes.
a) En été, les habitants de ce village économisent l’eau ; on l’économiserait ainsi si le puits venait à tarir.
b) Ce site historique est exceptionnel ; je l’avais imaginé ainsi.
c) Les émissions télévisuelles de cet automne étaient variées ; celles de l’année précédente l’étaient moins.
d) La course exige beaucoup d’efforts ; la natation en exige autant.
e) Après la pluie, la lune brille avec éclat ; les étoiles brillent aussi avec autant d’éclat.
2) Dans les extraits suivants, soulignez-les subordonnées de comparaison.
a) Enjolras s’interrompit plutôt qu’il ne se tut ; ses lèvres remuaient silencieusement comme s’il continuait de se parler à lui-même. (Victor Hugo)
b) Sa vie avait commencé autrement qu’il ne s’y attendait en quittant Moscou... (Tolstoï)
c) Dans cette lenteur et cette dignité, il y avait plus de vie et de force qu’on en trouvait dans le bavardage de Nazaire. (D’après Tolstoï)
d) La maison du phare, avec sa plate-forme en maçonnerie blanche, où les gardiens se promènent de long en large, la porte verte en ogive, la petite tour de fonte, et au-dessus la grosse lanterne à facettes qui flambe au soleil et fait de la lumière même pendant le jour… Voilà l’île des sanguinaires, comme je l’ai revue cette nuit. (Alphonse Daudet) 
e) « C’est pourquoi il faut rester dans la province où nos pères sont restés, et vivre comme ils ont vécu, pour obéir au commandement inexprimé qui s’est formé dans leurs cœurs, qui a passé dans les nôtres et que nous devrons transmettre à notre tour à de nombreux enfants. » (Louis Hémon)
3) Distinguez les subordonnées  circonstancielles d'addition, de restriction, de manière.
1. Beaucoup de gens s'habillent comme la mode le leur suggère — 3- Outre qu’il est intelligent,  il a beaucoup d'humour. — 4. Ce fut donc un repas de loups, sauf qu’on ne le servit pas saignant. (J. de Pesquidoux) — 5- Sauf qu’il avait tellement grossi, il avait gardé bien des choses d'autrefois. (M. Proust) — 6. Quel heureux caractère ! Il ne regarde rien qu'il n’en aperçoive les côtés plaisants. — 7.  Le formulaire est bien rempli excepté que vous avez oublié de le signer.
4) Mettez au mode convenable les verbes en italique.
1. Nous avons plus d'imagination pour échafauder des projets que nous (avoir, prés) de
moyens pour les réaliser. — 2. L'avenir n'est pas toujours aussi beau que nous le 
(souhaiter, p-q-p). — 3- Parlons de nos amis absents de la même façon que nous (parler, prés) d'eux s'ils étaient présents. — 4. Tartarin s'approcha pour lui donner son pourboire ainsi qu'il (voir, p-q-p) faire aux autres touristes. (A. Daudet) — 5- Outre qu'il (être, imparfait) très
riche, il descendait en ligne directe de Jean sans Terre. (M. Aymé) — 6. Il s'arrêta
brusquement comme s'il (arriver, p-q-p) au bord même d'un abîme et qu'il le (trouver, imparfait) à ses pieds. (E. Jaloux) — 7. Les convives quittèrent la table sans que je (avaler,    p-q-p) une bouchée. (A. France)



